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Planification de l'equipement
touristique
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La notion d'equipementtouristique est recente. Elle ne pouvait
exister sans touristes, et sans qu'un equipement particulier
leur füt consacre. Or, le touriste apparait au debut du XIX"
siecle. La «Grande Encyclopedie du XIX" siecle» decrit, en
1865, «la veritable espece des touristes dont l'essence meme
est d'etre desceuvree et qui ne se mettent en route que pour
le plaisir du voyage, ou meme pour pouvoir dire qu'ils ont
voyage Chaque annee leur nombre va croissant, si bien
qu'ils ont fini par transformer leur rendez-vous habituels
En Suisse par exemple, la maree montante des auberges,
escaladant chaque annee un etage de plus, envahit jusqu'aux
cimes les plus abruptes.»
Le tourisme a pris son essor en deux vagues successives,
aussi puissantes l'une que l'autre, dont la premiere preflgura
ä bien des egards la seconde. La premiere vague atteignit son
point culminant ä la fm du XIXe siecle, deferlant sur les Alpes
et la Cöte d'Azur. La grande industrie venait de creer d'enor-
mes rassemblements urbains, de vastes banHeues industrielles.
On ressentait dejä le besoin de retrouver cette nature qui avait
fui les concentrations urbaines. La villegiature s'etendit ä la
bourgeoisie, aux riches industriels. Des societes immobilieres
speculerent sur les terrains, mais de vastes ensembles
touristiques s'edifierent.
La deuxieme vague, previsible dejä entre les deux guerres, a
pris toute son ampleur apres la Seconde Guerre mondiale.
Une nouvelle revolution s'est produite alors, gräce ä laquelle
le tourisme s'etendit brusquement ä de nouvelles classes
sociales, ä un public cent, mille fois plus nombreux. Les causes
de cette revolution furent diverses:

Elevation generale et continue du niveau de vie dans les pays europeens.
Mesures sociales qui s'y sont succedees: les conges payes (France
1936), les allocations familiales, la securite sociale (qui diminue la necessite

d'une epargne individuelle).
Amelioration des moyens de transport qui deviennent plus rapides et
moins coüteux; avenement de l'automobile, qui entraine le citadin
dans la nature, puis l'engageä quitter son domicile durant les vacances.
Developpement du sport, de certains sports en particulier que l'on ne
peut pratiquer n'importe oü: alpinisme, ski, peche sous-marine, etc.
Et plus que tout peut-etre une existence toujours plus agitee et plus
bruyante ä laquelle il faut echapper quelques jours par an pour preser-
ver un equilibre mental autant que physique.

II en resulta un second «boom» touristique, infiniment plus
vaste que le premier, qui engloba toute la Mediterranee et
l'ensemble des Alpes.
En Europe, depuis quinze ans, le nombre des touristes a aug-
mente chaque annee de 10 ä 20%: il a donc double tous les
cinq ans en moyenne, et en moins de trois ans dans certains
pays du bassin mediterraneen. En 1962 les pays europeens de
la Mediterranee (Espagne, France, Italie, Yougoslavie, Grece
et Turquie) ont re<?u vingt millions de visiteurs. Pour le
moment la plupart des touristes proviennent des zones urbaines
seulement: les populations rurales constituent un reservoir
de clientele touristique considerable.
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Plan des beautes naturelles de Chypre
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Tourist development map of Cyprus
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Ce recent essor du tourisme tnediterraneen ne se caracterise

pas seulement par une enorme augmentation numerique, mais

aussi par des profonds changements dans les besoins, les

desirs de touristes. Pour repondre ä ces besoins, variables

selon les categories de revenu, de nouvelles formes de voyage

sont apparues.
Le developpement du ski fut le principal moteur du «boom»

touristique dans les Alpes: le nombre des nuitees en hiver

s'accroit annuellement de 10 ä 30% selon les regions et les

sites. La villegiature estivale suit un taux d'accroissement beaucoup

plus faible (c'est d'ailleurs lä l'un des principaux
problemes des stations qui se creent en montagne).En Valais, par

exemple, le nombre des nuitees de la saison d'ete (juin ä

septembre) a augmente de moitie seulement de 1940 ä 1960, tandis

que, dans le meme temps, celui de la saison d'hiver (decembre

ä mars) a triple. Et ce mouvement s'accentue avec l'amelio-

ration non seulement du nombre, mais du niveau technique
des skieurs et la coutume de plus en plus repandue de prendre

des vacances ä deux reprises dans l'annee.
Ce recent essor du trafic touristique a eu d'enormes consequences,

qualitatives autant que quantitatives, sur l'equipement

touristique. Celui-ci s'etend maintenant ä tant de domaines qu'il
est utile, mais delicat de le definir.

Utile, car le prodigieux accroissement du trafic touristique
suscite aujourd'hui la creation ex nihilo de vastes complexes

touristiques. Autrefois, l'equipement se developpait lente-

ment, empiriquement; les erreurs etaient corrigees ä l'usage.
Les ensembles qu'il faut edifier actuellement dans des regions

souvent vierges doivent au contraire entrer en fonction sans

heurts, du jour au lendemain. II est indispensable de bien con-
naitre les elements qui les constituent.
Delicat, car l'on n'evite d'etablir un catalogue desordonne des

elements d'equipement touristique qu'au prix d'une Classification.

Or, aucun critere de Classification ne s'impose. Chaque

specialiste a en tete une Classification et des definitions, une

hierarchie memes: Celles qui lui sont le plus utiles dans le

domaine oü il exerce son activite. L'administrateur, lefonction-
naire d'Etat introduira une distinction fundamentale entre les

elements pris en charge par l'Etat et ceux aux mains de l'ini-
tiative privee. Le financier, entre ceux qui sont rentables et

ceux qui ne le sont pas.
Aussi les categories distinguees ici n'ont-elles ete retenues

qu'ä titre de pis-aller; ce sont les suivantes:

100. Moyens d'acces ä l'entite touristique consideree, nation ou Station.
Dans la plupart des cas, ils existent independamment du tourisme.
Dans d'autres (lorsqu'on lance le tourisme dans une region peu deve-
loppee) il faut les creer de toutes pieces. II est alors essentiel de les

proportionner ä la capacite touristique de cette region, elle-meme fonction

de ses ressources: ne pas ouvrir trop grandes les portes d'une
region dont la sauvagerie est le charme essentiel.

200. Infrastructure generale qui rassemble des elements dont l'existence
n'est pas subordonnee ä un developpement touristique. Ils peuvent le

favoriser, mais ils existent independamment de lui. Ce n'est qu'ä long
terme que le tourisme influe sur eux, suscitant des transformations, des
ameliorations, des extensions. L'infrastructure generale comprend les

moyens de Communications ä l'interieur de la region consideree, son

equipement de base, administratif, culturel et social et ses divers reseaux
techniques.

300. Infrastructure touristique, dont les elements, prealablement inexis-
tants, sont suscites par la mise en valeur touristique d'une region ou

d'une Station. Elle comprend les moyens de communication et de des-

serte specialement affectes au tourisme, l'equipement administratif et

social et les reseaux techniques des centres touristiques.

400. L'equipement touristique residentiel: tout ce qui est concu pour loger
et nourrir les touristes, en transit ou en villegiature, et le personnel
affecte ä leur service.

500. L'equipement touristique recreatif et sportif: tout ce qui est concu

pour occuper les touristes. La frequentation de ces elements est faculta-
tive. Nombre d'entre eux sont d'une rentabilite incertaine ou nulle. Leur

realisation est neanmoins imperative: un touriste qui s'est ennuye
quelque part n'y retournera plus et en detournera ses connaissances.
L'equipement lui-meme est insuffisant sans groupes de moniteurs,
d'instructeurs de qualification elevee.

600. L'equipement touristique commercial, rassemblant des etablissements

concus ä l'attention presque exclusive des touristes. Ces
etablissements sont generalement fermes en dehors de la saison touristique.
II s'agit souvent d'annexes de grands magasins de la ville voisine.

700. L'equipement touristiqued'accueil, groupanttoutes les organisations
de voyage, les Services de renseignements.

800. L'equipement therapeutique des stations thermales ou climatiques
qui constitue un chapitre bien ä part.

A l'interieur de chacune de ces categories on peut distinguer les
elements suivants:

100. Moyens d'acces
110. Elements d'infrastructure (aerienne, ferroviaire, routiere, maritime
et fluviale)
120. Organisation des transports en commun (aeriens, ferroviaires,
routiers, maritimes, etc.)

200. Infrastructure generale
210. Moyens de Communications (aeriens, ferroviaires, routiers,
maritimes et fluviaux)
220. Equipement de base (religieux, administratif, culturel, sanitaire et
social, commercial, etc.)
230. Reseaux divers (eau, electricite, telecommunications, egouts et
ordures menageres)

300. Infrastructure touristique
310. Moyens de Communications et de desserte (aeriens, routiers,
maritimes ou fluviaux)
320. Equipement de base (religieux, administratif, sanitaire et social)
330. Reseaux de distribution et de collecte (eau, electricite, gaz,
telephone, chauffage ä longue distance, egouts, ordures menageres)

400. Equipement touristique residentiel
410. Hötels et pensions (hötels, meubles, motels, auberges, pensions)
420. Habitations privees (individuelles, collectives)
430. Hebergement complementaire (logement chez l'habitant, maisons,
appartements, chambres, hebergement social, camps et colonies de

vacances, auberges de jeunesse, gites ruraux)
440. Restauration (restaurants, auberges et tavernes, brasseries)
450. Logement du personnel d'exploitation

500. Equipement recröatif et sportif
510. Equipement recreatif (theätres, cinemas, casinos, dancings, night-
clubs, cabarets, cafes, salons de the, festivals)
520. Equipement sportif de competition (Stade de competition, hippo-
drome, arenes, patinoires, tremplins, pistes de slalom, de bob, parcours
balises pour regates, courses de hors-bords, etc.
530. Equipement sportif de terre (golf, tennis, equitation.bowling, karting,
minigolfs)
540. Equipement sportif de neige (moyens de remontees mecaniques,
pistes de saut, de slalom, patinoires, curling, etc.)
550. Equipement sportif nautique (ports de plaisance, plages publiques,
piscines, plongeoirs, ecoles de ski nautique, de plongee sous-marine)

600. Equipement touristique commercial
610. Magasins d'alimentation (touristes en villegiature, touristes de
passage)

620. Autres commerces (coiffeurs, instituts de beaute, habillement,
articles de sports, photographie-optique, pharmacie, tabacs, journaux,
librairie, agents immobiliers, garages)

700. Equipement d'accueil
710. Organisation de voyage (agences de voyage, location de voitures,
sight-seeing, tours organises, groupes de guides, d'interpretes)
720. Renseignements et propagande (renseignements ä l'aeroport, aux

gares, syndicats d'initiative locaux, comites d'organisation de fetes, de

festivals)

800. Equipement therapeutique
(pour memoire, dans le cas des stations de eures, d'altitude ou de

stations thermales: buvettes, bains, equipement medical, etc.)*

L'equipement touristique reste une notion abstraite tant qu'il
est detache de ceux auxquels il est destine: les touristes.

Pour construire une nouvelle Station, il faut connaitre les

exigences de sa clientele future.
Mais les exigences des touristes sont contradictoires. D'oü le

paradoxe du tourisme, qui detruit ses propres attractions: il se

mine en se developpant.
Les amateurs de sports d'hiver en constituent un excellent

exemple. Ils quittent par milliers les villes des Prealpes pour

une journee de ski. Tous n'atteignent pas la Station: embou-

teillages sur des routes trop etroites, manque de parkings. Les

stations futures devront, elles, assurer aux voitures un acces

facile. Mais, simultanement, leurs hötes, qui y rechercheront

le depaysement, le calme de la montagne ne voudront plus y

* Cet inventaire de l'equipement touristique a ete presente par l'ACAU
au Seminaire de l'Union Internationale des Organismes Officielles du

Tourisme (Prague 1964).
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1 Milan
2 Geneve
3 Lyon
4 Bäle
5 Zürich
6 Berne
7 Lausanne
8 Dijon
9 Turin

10 Oberland bernois
11 Zone du Mont-Rose
12 Alpes vaudoises
13 Zone du Mont-Blanc
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Lucomagno, analyse des possibilites sportives
Lukmanier; Analyse der Sportmöglichkeiten
Lukmanier; analysis of sports potentialities
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Lukmanier; Plan der touristischen Erschließung
Lukmanier; tourist development plan
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voir de vehicules ä moteurs Les exigences des skieurs se
transformentavecl'amelioration de leur niveau technique. Ils ne
veulent plus de petites pistes que l'on parcourt vingt fois dans
la journee, mais de longues descentes sur des pistes variees,
aussi nombreuses et differentes que possible. Cependant, ils
ne veulent pas non plus, pour changer de cirque, traverser la
Station en portant leurs skis d'un telepherique ä l'autre
Ils veulent skier sur des pentes nord oü la neige ne fond ni
ne gele, mais ils veulent que leurs hötels beneficient de
longues heures d'insolation, en plein decembre Ils veulent se
retremper dans la solitude de la nature, mais aussi se plon-
ger, ä certaines heures, dans le grouillement des bars et des
cabarets. Quitter la ville et la societe qu'ils y frequentent et
retrouver ä la montagne cette meme societe Ils veulent pre-
server leur intimite dans leurs chalets, mais il n'est plus question

de marcher, meme un quart d'heure, pour les atteindre
Ils veulent que chaque Station oü ils vont ait son «cachet»,
son caractere propre, retrouver dans un ensemble edifie d'une
piece, en quelques annees, la variete, l'originalite, le pittores-
que, mais l'unite aussi que des siecles d'essais, de corrections
et de retouches ont apportes aux vieux villages montagnards
ils veulent, ils veulent...
Le «paradoxe du tourisme»? C'est de vouloir repondre ä ces
imperatifs. Un beau site attire les touristes, on se häte d'y construire

un parking, un restaurant; un garage, des boutiques de
curiosites s'y ajoutent; l'endroit est defigure. On etablit ä

grands frais une route panoramique: un chapelet de villas, la
proliferation desordonnee de petits elements d'equipement
touristiques de mediocre valeur ont tot fait de masquer le
paysage. C'est le probleme encore des telepheriques que
demande le skieur, et qui, du versant oppose, lui detruisent
l'echelle etl'harmonie du cirque de montagnes. Le phenomene
est plus general encore, comme on va le constater.
L'exemple de la Suisse, de ses attractions, de son equipement,

de ses difficultes permet de poser plus clairement les
problemes de l'equipement touristique.
Quels sont les attraits touristiques de la Suisse? Quels sont
d'abord les attraits qu'elle ne possede pas, au contraire de
certains des pays qui l'environnent? Elle n'a pas de grande
metropole (Paris, Londres) dispensant une vie artistique et
culturelle intense. Elle n'a pas les villes d'art, joyaux de l'ltalie.
Elle ne possede pas l'attrait de la decouverte qui entraine tant
de touristes dans des pays presque vierges. Elle n'a ni la

mer, ni le soleil des rives mediterraneennes. Quels sont ses
atouts? Sa Situation, au coeur de l'Europe industrialisee, met
ä sa portee de vastes reservoirs de clientele au niveau de vie
eleve. Son equilibre politique, economique et social, Joint ä

une longue tradition d'accueil, attire les touristes poses, desi-
reux de villegiature sans histoires. Son economie diversifiee
met ä leur disposition un commerce de detail tres varie qui
incite au «Shopping». Mais son tourisme est base surtout sur
l'exploitation de ses Sites naturels.

Quel est l'equipement touristique de la Suisse? II est satisfaisant dans
les grandes lignes. L'infrastructure des transports est süffisante, les
telecommunications sont excellentes. L'hötellerie en depit (ou gräce)
ä son caractere artisanal, familial meme, est d'un bon niveau, ses
Services sont qualifles sans qu'aucune legislation höteliere, qu'aucun
contröle hötelier, qu'aucun contröle des prix n'existent.
Le tourisme suisse a pourtant ses problemes. Son equipement touristique

est parfois ancien ou meme desuet: sa remise en etat necessite
des transformations coüteuses dont le resultat n'atteint pas toujours
le niveau d'une construction nouvelle. Plus grave encore: son equipement

touristique est souvent mal situe. Ses stations de villegiatures en
montagne, greffees sur d'anciens villages, ont ete concues pour l'ete.
Rares sont celies qui sont bien placees dans leur domaine skiable; et
cette Situation s'aggrave au für et ä mesure que la qualification des
skieurs augmente. La concurrence des stations concues expressement
pour le ski, qui existent et qui se multiplient dans les pays voisins, sera
severe. L'exploitation höteliere a eile aussi ses difficultes. Le prix de
revient de la construction et le coüt de la main-d'ceuvre placent la Suisse
dans une position terriblement defavorable face ä des pays (mediter-
taneens) oü le niveau de vie est bien moins eleve.
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Mais le plus grand danger que court le tourisme suisse, c'est
la deterioration continue, progressive et irreversible des sites
naturels qui susciterent la venue des premiers touristes et qui

aujourd'hui encore attirent un fort contingent de visiteu
Certains d'entre eux pourront vivre pendant quelques temps

encore surleur seule reputation, immeritee depuis que le

developpement du tourisme lui-meme les a defigures (qui, reellement,

peut avoir plaisir, un dimanche d'ete, ä parcourir, entre

deux voitures et deux rangees de constructions, les rives du

lac des Quatre Cantons?).
La Suisse a de beaux sites, mais peu qui soient gigantesques
et «terriblement spectaculaires». Elle n'a ni les canyons du

Colorado, ni les chutes du Niagara, ni l'immensite des fjords
finlandais, des deserts de glace ou de sable: sites impression-
nants dont l'homme, quoi qu'il fasse, ne pourra detruire la

grandeur. Elle a quelques cirques montagneux grandioses,
mais d'une echelle teile qu'un telepherique suffit ä les de-

figurer.
La plupart des paysages suisses sont caracterises par un

equilibre entre l'eau, la röche et les forets, et ia presence de

l'homme, equilibre fragile qui avait dejä seduit les romanti-

ques. Chaque jour, le developpement economique du pays porte
atteinte ä Tun ou l'autre d'entre eux: construction de lignes ä

haute tension, implantations industrielles ou commerciales,
extension des banlieues (y compris la plupart des nouveaux

quartiers residentiels des villes), etc. Et le tourisme lui-meme,

avec ses telepheriques, ses parkings, ses garages et ses

«chalets suisses» de toutes tailles, grands hötels ou Sam

Suffy, accentue ce mouvement.
Le tourisme international decouvre chaque annee de nouveaux

horizons; il leur comparera un jour nos Sites, et leur seule

reputation ne sera plus süffisante. Mieux vaut en prendre,
des maintenant, conscience.
Et pourtant, les Alpes pourraient etre appelees ä jouer un jour
un röle essentiel au cceur d'une Europe toujours plus indus-

trialisee. Le changement constant d'echelle, qui est l'une des

caracteristiques de notre epoque, se marquera probable-
ment dans la conception des espaces verts. On est passe de

la notion des parcs de quartier ä celle de zones vertes para-
urbaines. La notion de «regions vertes», ä l'echelle d'un massif

alpin entier, est-elle si lointaine? Regions vertes oü l'on vien-

drait du Nord de l'Europe pour un simple week-end, les vacances

etant reservees ä des voyages autour de notre monde et

peut-etre sur d'autres planetes II faut voir tres loin, pour ne

pas etre pris de vitesse.
La Ligue suisse pour la nature a pris, avec d'autres societes

helvetiques, l'heureuse initiative de faire etablir un «Inventaire

des paysages et des sites d'importance nationale qui meritent
d'etre proteges» (1963). Cet inventaire a-t-il recu l'attention

qu'il meritait?
Seule une planification touristique, inscrite dans un cadre plus
vaste de planification nationale, permettra de preserver le poten-
tiel touristique de la Suisse. Quels sont ses objectifs et ses

moyens?
Des etudes de planification touristique ont dejä ete realisees

dans de nombreux pays, et particulierement dans ceux qui
s'ouvrent au tourisme. C'est pour eux un atout de plus dans la

competition qu'ils entament avec les anciens pays de tradition

touristique. L'exemple de quelques etudes de planification
realisees par l'ACAU dans plusieurs de ces pays et en Suisse
fera apparaltre combien de problemes, qui se posent plus
clairement dans les pays en voie de developpement, doivent

etre resolus en Suisse. On y saisit d'abord clairement les

deux objectifs fondamentaux de toute planification touristique:
1° l'interet des pays visites qui ne doivent pas etre defigures

par l'invasion des touristes, qui doivent etre equipes de

maniere ä beneflcier le plus possible du mouvement touristique;

2° l'interet des touristes, ä qui il faut conserver la possibilite
de decouvrir des pays neufs, une nature encore intacte.

La Situation varie certes d'un pays ä l'autre. Un pays peu developpe ne
parviendra generalement pas ä retenir sur place ceux de ses habitants
qui ont les moyens de prendre des vacances. En revanche, il voit surgir
une nouvelle industrie qui en peu d'annees peut defigurer ses plus
beaux sites, desequilibrer son economie, susciter des problemes sociaux
et humains, declencher des reactions speculatives ou une hausse generale

du coüt de la vie. Si en revanche il prend ä temps les mesures
adequates, l'industrie lui apportera de nombreux avantages: des devises
d'abord, mais aussi des emplois permanents dans l'exploitation de

l'equipement touristique (frein ä l'emigration), des emplois temporaires
dans la construction qui stimuleront tout en secteur de son economie,
un marche d'ecoulement pour de nombreux produits de consommation
et une partie de son artisanat, et meme un contact qui peut etre fruc-
tueux entre sa population et les touristes.
Un pays dejä industrialise, au niveau de vie eleve, considere surtout la

necessite de pourvoir aux besoins de ses propres habitants pour
lesquels il doit, en peu d'annees, construire des centaines de milliers de

chambres au bord de la mer et en montagne. La France par exemple
vient de mettre en ceuvre un vaste plan d'equipement, concu de maniere
ä limiter la speculation sur les terrains cötiers: l'operation Languedoc-
Roussillon en constitue la piece essentielle. L'echelle des problemes
poses necessite l'intervention de l'Etat, des autorites regionales.

La planification touristique et en particulier le choix de

l'equipement touristique dependent surtout des facteurs locaux, des

ressources locales. Ceci est aussi vrai pour une vaste region

que pour une Station de quelques centaines de lits seulement.

Ces facteurs sont le produit:
1"du cadre economique, social et juridique interesse, des

caracteristiques de la population autochtone;
2° des ressources touristiques, dejä exploitees ou potentielles:

ressources naturelles (climat, nature, etc.), monumentales

et humaines (sens de l'hospitalite, traditions, activites, etc.).

S'il est evident que la presence d'un plan d'eau est necessaire ä

l'etablissement d'un centre de yachting et que personne ne creera de Station
de ski sans pentes neigeuses, le probleme, bien souvent, n'est pas pose
aussi clairement. Le responsable de l'equipement touristique d'une
region doit alors consacrer la plus minutieuse attention ä cette analyse
des ressources touristiques regionales. L'etude d'un plan d'amenagement

touristique de Chypre nous en a foumi une preuve evidente.
Chypre, recemment encore, fondait la plus grande partie de son tourisme
sur ses Sites archeologiques, prodigieusement varies mais peu
spectaculaires. Le touriste promene de l'un ä l'autre de ces Sites au travers
d'une plaine monotone en gardait un souvenir tot efface par celui du

Parthenon, de Sainte-Sophie, de Balbek, de Palmyre ou des Pyramides.
Notre inventaire a fait ressortir l'importance touristique des montagnes,
de leurs panoramas prodigieux, de leurs forets, des plages aussi dont
la variete constitue l'une des plus belles attractions de l'ile. Les beautes
naturelles laissent derriere elles les beautes archeologiques. Elles sont
maintenant peu ä peu rendues accessibles, equipees et l'equipement
hötelier cypriote lui-meme suit cette evolution et s'ecarte des Sites

archeologiques.
On pourrait meme affirmer que certaines ressources naturelles
constituent, en elles-memes et dans leur etat brut meme, des elements im-
portants d'equipement touristique. C'est dejä le cas d'une reserve naturelle:

mais ce devrait etre celui d'une zone forestiere, d'une zone de

vignobles ou simplement d'un paysage, d'un panorama. L'equipement
touristique ne consiste plus, dans cette optique, ä construire au bord
d'une route un parking et un pavillon-belvedere: on doit aller beaucoup
plus loin et mettre sur pied les plans et les lois qui protegeront le caractere

de la zone entiere, toute entiere consideree comme element
d'equipement touristique. Dans cette optique, la planification touristique serait
Partie integrante et inalienable de l'equipement touristique

3° de la clientele ou des clienteles existantes ou potentielles.
L'etude de la clientele est aussi importante pour le developpement

touristique d'une region que l'analyse de ses

ressources. Et eile n'est pas simple, etant donne la diversite

des goüts des ressortissants des differents pays, l'eventail
de leurs moyens financiers et surtout l'evolution recente de

leurs besoins et de leurs desirs.
Les voyageurs d'autrefois emportaient sur les mulets de leur

caravane le plus possible de leurs habitudes, leurs lits, leurs

vivres. Le depaysement etant aujourd'hui moindre, le public,

blase, ne se contente plus de changer de pays, de spectacle
et de langue. II veut connaTtre d'autres emotions. Meme les

classes les plus fortunees ont pris goüt aux distractions de la

foule des touristes. De quelque classe qu'ils proviennent, la

plupart des touristes ont aujourd'hui les memes desirs: quitter
le bruit, l'agitation des villes, pour se plonger dans le calme

de la nature, pour decouvrir des contrees nouvelles en pene-
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tränt dans la vie de leurs habitants. Cette tendance est d'annee
en annee plus marquee et se traduit entre autres par de
nouvelles formes d'hötels: l'hötel pavillonnaire en contact etroit
avec la nature, ou les hötels integres dans le cadre d'un ancien
village dont ils reprennent l'architecture par exemple.
En revanche, plus la clientele se trouve depaysee dans le pays
qu'elle visite, plus eile recherche les hötels oü eile retrouve ses
habitudes et meme son cadre habituel. L'Europeen en Extreme-
Orient, l'Americain en Europe ne repugnent pas ä parcourir
tout un continent dans le meme hötel: le contraste avec leur
pays d'origine est dejä süffisant.
Le tourisme s'est etendu ä de nouvelles classes sociales:
l'eventail des clienteles s'est etendu d'autant. II va du tourisme
de luxe au tourisme familial et social, du tourisme individuel
aux voyages et ä la villegiature de groupes, des croisieres en
yachts au camping et au caravaning. Les classes de revenus
de la clientele d'une region n'influent pas seulement sur la

maniere (luxueuseou economique) dont sera traite son equipement,

mais sur le choix meme de ses elements constitutifs.
Leur röle est determinant. Et ä l'interieur d'une meme classe de

revenus de nouvelles variations apparaissent: les goüts de la
clientele different avec le pays oü eile se recrute.
On peut donc conclure que la planification et l'equipement
touristique d'une region seront dictes par la clientele autant
que par les ressources. Leur composition, leur equilibre, leurs
contradictions, la predominance d'une clientele donnee ou
d'une ressource essentielle fixeront le caractere de l'entite
touristique considere. Teile mesure, tel element, y seront fon-
damentaux, tels autres secondaires qui pourront ailleurs
primer sur les autres.
La planification touristique est indispensable pour situer
l'equipement touristique parmi tous les elements qu'il implique.
L'equipement touristique d'une region ne consiste pas seulement

en hötels, en restaurants et en dancings. II comprend
aussi de nombreux elements dont la rentabilite est douteuse
ou nulle: certains equipement sportifs, des salles de
spectacles, des pavillons isoles ou des amenagements de parcs et
de forets par exemple, qui ne seront pas entrepris par la seule
initiative privee. II s'etend aux grands equipements culturels et
sportifs locaux sur lesquels il s'appuie. II apporte ses propres
imperatifs ä la realisation des voies de Communications de la
region et de ses moyens d'acces. II consiste egalement en
une legislation höteliere, douaniere, fiscale, en mesures de
credit. II implique enfln un plan soigneusement etabli de toutes
les zones qui l'interessent: zones de construction, zones
d'extension ou zones, parfois tres vastes, de protection dans
lesquelles aucun hötel, aucun pavillon touristique meme ne
seront peut-etre jamais edifies, mais oü les constructions pay-
sannes ou industrielles, les villages existants, les routes, les
cultures, feront l'objet de mesures precises edictees dans
l'interet du touriste qui les traversera, ou les contemplera
seulement d'en haut...
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Un equipementtouristique compose d'un ou de deux elements
de premier ordre, mais isoles ou perdus parmi d'autres de

derniere categorie doit etre condamne. Mieux vaut un equipement

entierement constitue d'elements de second ordre, mais
harmonieusement doses, autant ceux qui sont rentables que
ceux qui ne le sont pas. Les elements de l'equipement touristique

ont des rapports entre eux dont l'harmonie est plus
importante que la valeur intrinseque de chacun d'eux.
Necessaire pour resoudre les problemes quantitatifs poses
par l'accroissement du nombre des touristes, la planification
touristique est indispensable pour mettre sur pied un equipement

harmonieux, en protegeant le potentiel touristique du

pays. La Suisse a, dans ce domaine, un retard considerable
sur la plupart des pays oü l'industrie touristique se developpe.
Dans combien de temps sera-t-il comble? Quand la creation
del'equipementtouristiquesera-t-ellecoordonnee, harmonisee
sur le plan regional, et meme national? Quand des Operations
indispensables beneficieront-elles du caractere d'utilite
publique? Quand les Operations les meilleures beneficieront-
elles d'un encouragement (exemption douaniere, fiscale, etc.)
de la part des pouvoirs publics?
La creation de toutes pieces, dans des sites encore vierges, de

stations de vacances concues pour accueillir des milliers de

touristes constitue un cas particulier de planification touristique.
Ces nouvelles stations sont concues de maniere ä repondre ä

tous les besoins de leurs hötes, qui y trouvent un equipement
sportif complet, des boutiques, des cinemas et des cabarets,
des restaurants et des cafes, des Services sociaux bien orga-
nises. Autour d'un noyau d'hötels et de bungalows ä louer,
des particuliers construisent eux-memes leurs villas; un orga-
nisme en assure, s'ils le desirent, la location en leur absence.

Quelques-unes de ces stations existent dejä dans les Alpes, en France,
en Italie, en Grece, en Israel et ailleurs. D'autres, plus ambitieuses, sont
en projet. II vaut la peine d'examiner le mecanisme, assez complexe,
que leur creation met en ceuvre pour resoudre des problemes d'ordre
economique, sociologique, financier, juridique et technique qu'elles
impliquent. L'ACAU, atelier cooperatif d'architecture et d'urbanisme,
ä Geneve, a etudie plusieurs de ces stations nouvelles, tant au bord de
la mer qu'en haute montagne. Aussi decrirons-nous pour terminer les
etudes de planification, de Programme et d'urbanisme qui sont necessaires

pour resoudre les seuls problemes d'ordre techniaue souleves
par la creation d'une Station de montagne. De breves indications preci-
seront toutefois quels sont les problemes particuliers ä une Station de
mer.

Dans les cas les plus favorables l'etude de la Station succede
ä des etudes de planification touristique regionales. Dans le

cas contraire, ces Operations se deroulent trop souvent sur
un site choisi ä priori qui apparait ensuite moins favorable
qu'un autre site voisin. Trop souvent des plans financiers
sont etablis sur des bases erronees faute de donnees sur la
clientele future. Aussi, toute etude de Station qui n'a pas ete

precedee par une etude detaillee de planification touristique
regionale doit-elle etre basee sur deux etudes preliminaires:
l'etude regionale, qui permet de selectionner un site favorable
(et de definir ä l'echelle de la region un certain nombre de

mesures generales, de protection par exemple), et l'etude de

clientele, qui determine pour qui l'on construit.
L'etude regionale replace la Station projetee dans un cadre plus
vaste oü l'on peut etudier ses rapports avec les centres urbains
ou villageois voisins, avec les stations existantes, avec les

reseaux des voies de Communications.

L'etude est basee sur une analyse approfondie de la region, de ses
caracteres physiques et de son infrastructure. Elle recense les elements
d'attraction, exploites ou virtuels.
On dresse ensuite le tableau des elements existants (hötels, restaurants,
telepheriques, plages publiques, etc.), on etudie leur röle dans l'economie

locale, leurs problemes d'exploitation, leur clientele. Ces enquetes
fournissent de precieux renseignements qu'il faut toutefois Interpreter
avec prudence: l'extrapolation est souvent dangereuse quand l'echelle
des phenomenes varie.
Cette premiere partie de l'etude regionale mesure les possibilites de
developpement touristique. Sur cette base, on peut etablir le projet de
mise en valeur touristique regionale. Le projet d'equipement sportif
hivernal constitue ä ce Stade le pivot d'une etude de Station de mon¬

tagne. On choisit le reseau de remontees mecaniques qui permettra de

distribuer le plus grand nombre de pentes aux moindres frais, on im-

plante les patinoires, les tremplins, etc., on etudie les possibilites de

Maisons entre stations voisines. Mais il ne faut pas negliger le projet de

mise en valeur touristique estival. Une Station ne peut vivre sur sa seule

saison d'hiver. En fonction de ces possibilites, des Sites disponibles,
etc., on implante alors l'equipement residentiel. Dans le cas d'une
Station de mer la demarche est inverse, le projet d'equipement est etabli

en choisissant d'abord les Sites les plus favorables ä la residence (penser

ä l'hiver). Puis on organise l'equipement sportif et recreatif en fonction

de ce choix et des possibilites regionales. On etablit enfin un projet

des voies d'acces et de desserte.
L'etude regionale montre alors si la Station projetee est bien situee ou

si un site voisin semble plus favorable. Elle permet d'evaluer
approximativement, par comparaison, l'ampleur des investissements necessaires

et de supputer leur rentabilite; on voit tout au moins si l'opera-
tion merite d'etre poursuivie. C'est le moment d'exposer aux autorites
regionales (communes ou cantons) quelles sont les mesures qu'elles
devront prendre pour permettre la realisation de la Station (plans de

zone, classement des terrains, exclusivites d'exploitation, construction
de routes, etc.). Un promoteur prive ne doit pas poursuivre ses etudes

avant d'avoir mis sur pied avec les autorites interessees les principes
d'un accord souvent delicat.

l'etude de clientele, que trop de promoteurs sont tentes de

negliger, fait pendant ä l'etude regionale. Elle doit determiner

pour qui construire la Station. Aucun site n'est certes suscep-

tible d'accueillir toutes les clienteles possibles: le coüt du

voyage pourra exclure dans teile ile le tourisme social. Mais

un site vierge n'est jamais voue au depart ä une seule clientele

potentielle. L'eventail des clients possibles est plus ou moins

ouvert; il importe de toutes manieres de faire un choix. Station

de luxe ou de grand tourisme? Station sportive, mondaine ou

familiale? defaible ou de haute densite? de villas ou d'hötels?

Cette etude doit etre entreprise assez tot pour deux motifs.

Elle est indispensable pour elaborerle programme de la Station,

des clienteles differentes n'ayant pas les memes goüts, ni les

memes besoins. Et eile permettra surtout aux promoteurs de

rechercher, ä ce Stade dejä de l'operation, les financiers, les

exploitants susceptibles de prendre en Charge une partie de

la Station future: hötels, villas ä louer ou restaurants. C'est une

recherche de longue haieine et l'operation risque fort d'etre

retardee si on ne l'aborde pas le plus tot possible.
La seconde phase des etudes se limite ä la zone d'influence

de la Station. Son objectif essentiel est de delimiter avec

precision l'emprise de ses terrains. Elle commence par une analyse

approfondie de la zone. Puis c'est l'esquisse d'un

Programme d'ensemble. Quelle est l'echelle ideale du developpement

considere? Combien de touristes la zone peut-elle recevoir

compte tenu de la capacite des pistes ou des plages.de
la superficie du site disponible, de la clientele choisie? Analyse

du site et esquisse du programme permettent d'aborder

le projet d'urbanisme et, en premier lieu, d'etablir le zoning

de la Station: terrains affectes ä la residence, au centre

commercial, aux centres sportifs, aux parkings, aux zones vertes.

On met sur pied les premiers Schemas de circulation et de

Services techniques.

II est inutile ä ce Stade de pousser plus loin les etudes d'urbanisme et

d'architecture; le programme est encore vague et trop de propositions
seraient remises en question. Toutefois l'etablissement du zoning est

ceuvre d'imagination; c'est lä que peut se jouer la reussite de la Station.
La zone des sports (ports, plages, piscines, tennis) sera-t-elle vue des

hötels, ou bien des restaurants du centre commercial? Les habitations
seront-elles construites entre les sports, les commerces et le centre
recreatif ou, au contraire, la zone commerciale fera-t-elle le pont entre
la residence et les activites sportives? Oü arriveront les routes d'acces?
Chaque possibilite doit etre envisagee. Chacune offre des avantages
distincts, peut apporter des elements de vie et d'interet ä la Station

future.
La methode d'etude presentee ici resulte - on l'a compris - d'approches
successives. ä chaque fois plus approfondies, des differents problemes.

On recommencera donc, ä ce Stade, les calculs d'amortissement
et de rentabilite. On peut dejä etablir un plan de financement par etape.
Parallelement, tous les accords necessaires avec les autorites locales
doivent etre conclus; on determine en particulier la repartition des

investissements reciproques.

Les etudes se limitent des lors au perimetre de l'operation.
II s'agit principalement d'etablir I'avant-projet de plan masse

(1:2000 ou 1:1000). Plusieurs des organismes qui seront
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interesses au financement ou ä l'exploitation d'une partie des

elements d'equipement de la Station ont dejä ete contactes et
ont expose leur point de vue. On peut donc etablir le programme
detaille de la Station, en s'appuyant sur des etudes analytiques
realisees dans plusieurs stations de vacances existantes.

L'avant-projet, dont le caractere a ete minutieusement etudie,

permet au promoteur de presenter aux societes interessees ä

la construction ou ä l'exploitation d'elements du programme
une image precise de la Station projetee. Leurs remarques,
leurs corrections permettent alors de passer ä la mise au point
du plan directeur d'urbanisme de la Station. Ce plan directeur

comprend, entre autres pieces, le plan masse defmitif et un

reglement d'urbanisme et d'architecture, qui fixe les regles
auxquelles devront se soumettre toutes les constructions:
gabarits, materiaux, dimensions des baies, essences ä planter,

etc., etc. La redaction de ce document est des plus
delicates. C'est lui qui doit assurer l'unite de la Station, lui
donner sa physionomie propre, creer une «image» que ses
hötes puissent empörter avec eux. On s'est apercu, contraire-
ment aux craintes que l'on pouvait eprouver, qu'il n'y a pas
d'inconvenient ä y multiplier prescriptions et ordonnances.
Un particulier achetera une parcelle oü construire un hötel ou

une villa d'autant plus volontiers qu'il saura ses voisins tenus

comme lui de realiser des constructions qui respectent le site
et les volontes du plan d'urbanisme, et ceci dans les delais
raisonnables et sans nuire ä leur entourage.
La premiere tranche de realisation merite une etude attentive.
II est rare en effet, en dehors des pays socialistes, que les

promoteurs d'une Station - Etat, prives ou societes mixtes -
desirent assumer la construction de la Station toute entiere.
Le promoteur se borne en general ä en realiser le premier

noyau, puis ä vendre ä des tiers les parcelles sur lesquelles se

developperont les etapes suivantes, au cours desquelles il se

chargera generalement, en accord avec les autorites locales,
de realiser et de faire exploiter les elements non rentables du

Programme.
Aussi la premiere phase, la seule que le promoteur commande

entierement, est-elle particulierement importante. D'abord,

parce que la reussite de la Station se joue sur le succes de ce

premier ensemble: si le public y afflue, la Station «prendra».
Ensuite, parce qu'elle doit fixer le caractere des differents
elements de la Station future, en offrir un resume exemplaire.
Elle doit, de ce fait, comporter un peu de tous les elements de

la Station complete: hötels, bungalows, commerces, parkings
ou elements sportifs. C'est une image ä petite echelle de la

Station dont eile deviendra le cceur.
En ellese resumenttous les problemes techniques que souleve
la creation d'une Station et que nous venons de decrire brieve-
ment: coordination des etudes de clientele, de programme,
de financement, d'exploitation, de planification, d'urbanisme et
d'architecture. La premiere etape, dejä, doit resoudre les
problemes, les contradictions que la creation d'une Station pose
äses createurs: accentuerl'individualitede chaque element du

Programme, en les fondant tous dans un ensemble qui prime

par son unite; laisser ä chaque element une liberte indispensable,

mais inscrite dans un cadre ordonne; assurer tous les
Services techniques (alimentation, transports, etc.) d'une ville
moderne en eliminant toutes les consequences nefastes que
d'habitude ils impliquent, en exprimant au contraire, un retour
ä la nature vierge
Ces antinomies ne fönt d'ailleurs qu'en refleter une autre, qui
est au fond de chaque homme. II s'agit de menager sa
solitude, de lui permettre d'exprimer son individualisme, tout en

lui laissant le sentiment qu'il est solidaire de ses voisins, en

compagnie desquels s'epanouit sa vie sociale.
ACAU - Atelier Cooperatif d'Architecture et d'Urbanisme
(M. Baud-Bovy, J.P. Dellenbach, C. Hauser, J. Iten, N. Iten,
M. Rey, V. Tordjman, C. Vitelli) - Geneve
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